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Orchestre LES PASSIONS

Direction musicale Jean-Marc Andrieu

Lundi 31 mars 2008. 20h30. Cathédrale Saint-Étienne. Toulouse

Concert présenté par Odyssud, pour les Rencontres de Musiques Anciennes en Midi-Pyrénées
Mercredi 13 août. Heures Musicales de l’Abbaye de Lessay (Manche)

Samedi 23 août. Festival de la Chaise-Dieu (Haute-Loire)

Dimanche 24 août. Festival International de musique sacrée de Sylvanès (Aveyron)
Août. Enregistrement du disque Requiem de Jean Gilles à Toulouse
Requiem - Jean Gilles (1668-1705)

Orchestre Les Passions (Jean-Marc Andrieu)

Chœur de chambre Les Éléments (Joël Suhubiette)
Présentation :

Commandée par des Capitouls à Jean Gilles, alors Maître de Chapelle de la Cathédrale Saint-Etienne de Toulouse, sa Messe de Requiem n’y fût jouée qu’à sa mort, en 1705. Et c’est dans les lieux mêmes de sa composition et de sa création qu’elle sera interprétée. 

Œuvre emblématique du baroque musical français, la Messe de Requiem de Jean Gilles a connu une réputation qui lui a permis d’être exécutée régulièrement en France jusqu’à la fin du XVIIIe siècle, fait assez exceptionnel pour lui assurer une postérité légitime.

Les circonstances de sa composition lui ont également conféré une dimension dramatique propice à l’élaboration d’une véritable légende, dont l’origine est relatée par A. J. Labbet de Morambert (Sentiment d’un harmoniphile sur différens ouvrages de musique, Amsterdam, 1756):
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« De toutes les messes de Requiem, celle de Gilles a toujours été regardée comme la meilleure. Son origine, suivant ce qu’on en rapporte est assez singulière. Gilles était maître de musique de Saint-Étienne de Toulouse. Deux conseillers au Parlement de cette ville moururent à peu de distance l’un de l’autre, ils laissèrent chacun un fils. L’amitié la plus étroite les ayant liés dès leur jeunesse, ils convinrent entre eux de se joindre pour faire à leurs pères un superbe service. Comme ils voulaient que tout réponde à la grandeur de leur projet, ils allèrent trouver Gilles qui s’était acquis par plusieurs beaux motets la réputation d’un très habile homme. Après lui avoir communiqué leur dessein, ils l’engagèrent à composer une nouvelle Messe de Requiem, ne trouvant pas celle que l’on avait coutume d’exécuter assez belle. Gilles demanda six mois ; ce temps lui fut accordé. On lui promit de le bien récompenser ; et pour l’encourager à faire de son mieux, on lui donna en attendant dix louis d’or d’avance.

Gilles ayant fini de composer sa messe, rassembla tous les musiciens de la ville pour en faire la répétition ; il y invita les meilleurs maîtres de musique des environs, entr’autres Campra et l’Abbé Madin. Ceux qui l’avaient commandée ne furent pas oubliés. L’ouverture et l’introïte furent trouvées admirables, et l’offertoire, ainsi que le reste de la messe reçut des applaudissements. Mais, comme la plupart des jeunes gens sont bientôt distraits de leur chagrin, par la foule des plaisirs qui les environnent, les deux jeunes conseillers, qui avaient déjà sans doute oublié leurs pères, changèrent d’avis et se dédirent. Gilles en fut si piqué, qu’il s’écria Eh bien ! Elle ne sera exécutée pour personne, et j’en veux avoir l’étrenne. En effet, la mort l’ayant enlevé à la fleur de son âge, tous les musiciens de la ville se joignirent à ceux du chapitre pour lui rendre les derniers devoirs, et sa Messe de Requiem, que l’on trouva manuscrite dans ses papiers, fut exécutée pour la première fois. »

Le Requiem de Gilles a été donné pour les funérailles de Rameau en 1764, du roi de Pologne en 1766 et de Louis XV en 1774, et partout en France où un notable méritait un service remarquable. C’est ainsi que de nombreuses copies de l’œuvre se trouvent dans les bibliothèques, copies plus ou moins fidèles, ou parfois remaniements et orchestrations « au goût du jour », trahissant au fil des ans la pensée originale de l’auteur. Certaines versions actuelles incluent souvent ces mutations, en utilisant par exemple le Carillon de Corrette et des parties de timbales, de cors et même de trompettes (version Abbé Jean Prim, éditions Costallat). 

La version que Jean-Marc ANDRIEU tente de se rapprocher au plus près de la version de Gilles, bien que le manuscrit original soit perdu.

Plusieurs principes nous guident pour l’interprétation :

· La confrontation de plusieurs sources différentes provenant entre autres de la Bibliothèque Nationale, de la Bibliothèque de Bordeaux, et d’un manuscrit privé lyonnais.

· L’étude des archives de la Ville de Toulouse faisant apparaître les noms des musiciens employés à Toulouse autour de l’année 1700, afin de reconstituer une nomenclature instrumentale vraisemblable.

· Le respect des règles d’interprétation historique : tempi en fonction des indications de mesure et du texte, articulation proche de la prosodie, inégalisation de certaines valeurs rythmiques, ornementation, la prononciation du latin à la française, le diapason français à 392 Hz, avec un tempérament ancien inégal.

· Enfin, le souci de rendre le discours à la fois simple (le style de Gilles, teinté d’italianisme provençal, est naturellement chantant et dansant) et raffiné.

Le programme est complété par un motet de Gilles : Cantate Jordanis incolae en l’honneur de Saint-  Jean Baptiste, chef-d’œuvre méconnu témoignant du génie de ce compositeur toulousain et provençal.

Programme
Jean Gilles 
Motet Cantate Jordanis incolae


Messe des Morts


Orchestre Les Passions (Jean-Marc Andrieu) 

Chœur Les Éléments (Joël Suhubiette) 

Orchestre (17 instrumentistes): 3 dessus de violons, 2 flûtes - 2 hautbois (Cantate Jordanis) -

2 hautes-contre de violons - 2 tailles de violons - basse de violon – contrebasse – basson – serpent – théorbe – orgue.

Chœur (16 chanteurs): 4 Dessus - 3 Hautes-contre - 3 Tailles - 3 Basses-tailles - 3 Basses.
Solistes
Dessus. Anne Magoüet

Haute-Contre. Vincent Lièvre-Picard

Taille. Gilles Ragon

Basse. Alain Buet


Les solistes chantent dans le chœur

Direction 


Jean-Marc Andrieu
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RENSEIGNEMENTS et RÉSERVATIONS :
Tarifs : de 20 à 32 ¤ - Billetterie Odyssud : 05 61 71 75 10 – www.odyssud.com

Les Passions : 05 63 22 19 78 - e-mail : production@les-passions.fr

Le site des Passions  : www.les-passions.fr
L’orchestre Les Passions est en résidence à Montauban. Il est soutenu par la Ville de Montauban, la Communauté de Montauban–Trois Rivières, la Mairie de Toulouse, le Conseil Général de Tarn-et-Garonne, le Conseil Régional Midi-Pyrénées et conventionné par le Ministère de la Culture et de la Communication-Direction Régionale des Affaires Culturelles de Midi-Pyrénées. Ses actions pédagogiques sont soutenues par la Caisse des Dépôts. Il est membre de la FEVIS (Fédération des Ensembles Vocaux et Instrumentaux Spécialisés).

Les Passions à la cathédrale Saint-Étienne. © J. Combalbert 









